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l a question des tramways 
U y « quelque chose de fort curieux dans 

la lutte engagée entre l'administration mu-
itucipale et ta Compagnie Mongy. 

'tout le monde a pn remarquer que \n mu-
«ateipaiité prétendait s'occuper exclusive. 
ment des intérêts de la cité roubaisienne, 
«a réclamant le passage de la ligne Rou-
beix-Lilte par la Verte-Rue. 

Or, de toutes parts, pleuvent des lettres 
prétendant que l'intérêt général n'a rien à 
(voir en cette affaire et que, s'il était en jeu, 
81 aurait l'administration municipale com-
tne adversaire et non comme défenseur. 

Plusieurs journaux, parmi lesquels le 
Moniteur officiel de la Mairie, ont publié, 
pee jours derniers, une lettre très affirma-., 
|bve «sur ce point, dans tanuelle on montre 
otie si le passage par la Verte-Rue doit don-
uir «ne valeur plus grande aux terrains bor-
titat cette voie, il ne semble pas, par con
tre, devoir donner satisfaction au public. 

« Mais alors pourquoi mettre des entrave» a 
Vexplo.toUon des tramways du Grand Boulevard 
car la Compagnie Mongy qui doit nous donner 
San service- -rapide entre Roubaix et Lille, non 
pas. aile, par UD train sur quatre, mais bien par 
fous ses bains.? 

Ce service rapide serait sûrement impossible 
BA se taisait par la Verte-Rue ù Croix, pour ta 
pàoétration dans Roubaix. • 

Je ne comprends vraiment pas pourquoi Von 
•Veuille empêcher la ligne de longer te parc tte 
Barbieux avec son déboucha Juste en faoe du 
poulevard de Douai. Cette Uqne ne nuirait donn 
Bas plus au Beau Jardin que les lignes de Bar
bieux et de l'Epeute. 11 n'y aurait tout au plus 
•u'ure petite partie du Parc, peu fréquentée 
^Tailleurs, entre la statue Nariaud et les Courtes 
Iront au boulevard de Cambrai, qui serait un 
peu contrariée. 

Mais an échange de ce petit inconvénient, que 
«•avantagea il en résulterait pour le public '-
•ayvtuti rapide, possibilité aux oereonoœ malades 
à» venir plus facilement, en n'importe quel point, 
m la Promenade publique, irequectoMon plus 
«•Bittreoee du Jardin et plus commode pour tout 
l e mande, en toutes tes saisons, et surtout une 
aéeurité plus grande pour les promeneurs, les 
caca, passant toutes les deux ou trois minutes, 
m m l une polico permanente de jour et de nuit, 
•idée par l'éclairage électrique, pour éloigner les 
(malandrins. 

La Ugne des Tramways devant longer le parc, 
l'esthétique ne peut rien y perdre. 
' Tant qu'aux accidents a craindre, je crois fer-
•cernent que les tramways sont mille fois moins 
itlangareux que les automobiles autorisés a cir
culer dans Barbieux. Je suis persuadé que, sur 
ce point, tout le monde sera d'accord avec inui. 

Lie passage de la licne des traïuwavs du Grand 
(Boulevard, par la Verte-Rue. aurait le grand 
Inipnvenieivt, d'enrayer l« suvVje rapide projeté, 
puisque l'on no pourrait y établir ou'inio voie 
(«nique. 

Il n'y aurait que favaotastt <ie donner jjre rs-vame aux terrains de Crois, «u dilrijneni 
ceux de Roubaix. « 

EJle nou3 semble pleine de bon sens, celle 
lettre, et nous sommes, sur ua point tout au 
moins, complètement d'.iccord avec eon au
teur. 

Ce n'est pas aux prolecteurs ce ces auto
mobiles qui rendent les allées du pair Bar-
Ueux inabordables et emportent le Beau 
Jardin», à venir parler au nom de l'esthé-
tique et de la aéouTtté des promeneurs. 

Nous tes avons vus autorisant a passer 
p w le boulevard de Paris une ligne à peu 
près inutile et cela au mépris de ce meme 
t t ë f l a W g ' J p I ï l n*e-8t*pas en cause puisque, 
•omme il est dit dans retto lettre, la ligne 
ides tramways doit longer le parc et non em. 

Srunter les avcnutïs qui resteraient la ebote 
es automobilistes. 
Alors ?-.-
On nous dit que de nombreux uiendVea 

Oe la municipalité ont des «Iiâteaux ou des 
terrains dans cette Verte-Rue : que des pri
vants de ces mêmes perporuiages possèdent, 
ttans cette même rue, d'autres châteaux ou 
'd'autres terrain*. 

Oe n'est pas «ne raison suffisante u nos 
yeux ponr y taire passer la Vigne des traïa-
iways. 

Lies questions de plus-value, noua nous en 
auoquone et, comme le dit si bien encore 
l'auteur de la lettre cité»; plu» haut : 

« Il n'y aurait que l'avantage de donner 
n e plus-value aux terrains de Croix. •> 

Ces t ce qu'on va. faire, Bans l'ombre dVjue 
raison et au détriment des terrains de Rou-
inulx 

Autant la protestation Concernant le bou
levard Beanrepaire nous semblait intéres-
•ante, autant la municipalité nous paraît 
manquer d'arguments sérieu x en ce qui coo-
nerne la ligne Roubaix-LiUe. 

Ces t cependan* au sujet Se cette ligne 
Kjoe nos administrateurs se montrent le ptus 
SiMMIa . 

Nous osons espérer que Sang relie craes-
jtion l'intérêt général ne sera pas primé par 
Ides intérêts particuliers, quels-qu'ils soient. 

H. L -

de 33 ans, manœuvre, 'demeurant Grand» 
Rue, cour Lefebvre, et employé chez M. Au. 
guste Pennel, rue de Crouy, eut son tour. 

En descendant d'un échafaudage, son pied 
fut pris entre deux échelons- U tomba e l*t 
renverse tout en restant suspendu & l'é
chelle et le genou droit porta contre le mur. 

Le docteur qui lui a donné des soins es
time qu'il en sera quitte pour 15 jours de 
repos. 

m 

Parti Socialiste 
POUR LA! PROPAGANDE. — La section 

roubaisienne organise pour le mercredi 18 
mars un grand concert au bénéfice de la pro
pagande. 

Ce concert aura lieu au local « La Paix tu 
Le concours de plusieurs artistes distingués 
et d'un orchestre symphonique est déjà as
suré. 

Les cartes sont mises en vente au prix de 
30 centimes u A la Paix » et dans tons les 
locaux du Parti. 

m 
L'AMOUR OE LA FRANCE 

Les agents Doutreligne et Roucelot ont ar
rêté, hier soir rue Pierre de Roubaix, pour 
infraction à un arrêté d'expulsion, Ida Phi
lippe, âgée de 39 an9, journalière demeurant 
à Mouscron, hameau du Mont-à-teux.-

Elle a été conduite à Lille. 

« et SEDUCTION, fantaisie japonaise en un 
acte. Rideau à trois heures et demie.-

É T A T C I V I I * 
de ROUBAIX du 13 mars 1906 

Naissances. — Jeanne Peire boulevard Gam-
betta. 211. — Jeanne Vandewaele, rue de Blidah, 
cour ' Marergon, 8. — André Cureaux, rue de 
Flandre, cour des Douze-Ballots 4. — Simonne 
Cailleaux, rue Nain, 28. — Albert Lecomte, rue 
du Fontenoy, 100. — Gustave Bauwens, rue de 
Blancehmaitle. — Arthur Pruvost, boulevard de 
Cambrai. — Fernand Vzebaert, boulevard de 
Cambrai. — Henriette Fournier, boulevard de 
Cambrai. 

Publications de mariages. — Entre : Jean So-
leau, mécanicien, rue Gay-Lussac, 12, et Marie 
Stackler, ménagère, même adresse. — Achille 
Delinotle, trieur, rue du Tilleul, cour Roussel, 3, 
et Mélanie Millier .demoiselle de magasin, rue 
de Laraioy, cour Borgne, 10. — Julien Vallée, 
trieur, rue de Flandre cour Wattel, 4, et Mal-
vina Ciaeys, encaisseuse, rue Dombasle, 40. — 
Jules Dbulst tisserand, rue Pierre-de-Roubaix, 
157, et Angèle Leclercq, Usserande, rue de Bou-
vines, 19. — Henri Bossart, garçon brasseur, rue 
de Lannoy. 211, et Marie Laloo, visiteuse de tis
sus, rue Decrême, 199. — Charles Honoré fiïeur, 
rue du Tilleul, 387. et Céline Desreumaux, éUra-
geuse, rue de Beaurewaert, 109. — Pierre Ingels, 
fiieur, rue Decrême, 134, et Marie Goossens. mé
nagère, rue de Soublse, cour Saint-Jean, 18. — 
Lucien Baron, tailleur d'habits, rue Mange, 124, 
et Henriette Devynok, soigneuse, rue de la Ba
lance, cour De«raeve, 8. — Emile Lefebvre, tein-
turt«r. rue des Sept-Ponts, cour Masure, U, et 
Fébronie Liaare, bobineuse, même adresse. 

Déc*s. — Marie Biiernjan, flB ans, ménagère, 
rue des Sept-Ponts. 93. i— Germaine Dujardin, 
2 mois, rue d'Espagne. 2$. — Mort-né, 1. 

COMMENCEMENT D'INCENDIE 
Un feu de cheminée suivi dur» commence

ment d'incendie a éclaté hier vers dix heu
res et demie chez M. Alphonse Roussel, por
teur de dépêches, rue d'Alger, 24. 

Les dégâts sont on ne peut plus insigni
fiants.-

Les pompiers n'ont pas eu à intervenir 
tont étant terminé à leur arrivée sur les 
lieux. 

Conseil municipal 

TOUTES LES 

MALADIES de l ESTOMAC 
et du FOIE 
SE GUÉRISSENT RAPIDEMENT 
ET SUREMENT AU MOYEN D E 

Ramèd* parement vtgéial qui . 
fortifie rtetomacjefoia et l a in
tanins, purifie la mtng et gnerit. 
tous les désordres difâstifa. 

-^ 
ITÀ T I S A N E 

AMERICAINE 

des SHAKERS 
Demandée à 
M. Fanyao. 

pharmacien à Lille, 

poète anglais l'a proclamé : « Athing ob beauty 
is a joy for ever ». Ce que nous pouvons traduire 
ainsi ; La Joie que procure la beauté ne meurt 

Le conseil municipal s'est réuni vendredi 
soir a l'hôtel de ville, sous la présidence 
du maire. Vingt-quatre conseillers sont pré
sents. La séance commencée à 9 heures et 
demie, M. Loridan, conseiller général, est 
nommé secrétaire de la séance. 

Les funérailles du légionnaire 
— M. Lecomte et M. Dron défendent 
mcipalité contre certaines critiques qui lui 
ont été adressées. 

Il explique qu'elle s'est, en la circonstance, 
tenue en dehors da toute potitique. Si denx 
personnes ont cru devoir no pas prendre 
part au cortège, la municipalité ne peut être 
rendue responsable de cette abstention. 

M. Dron félicite ML Flament, le nouveau 
chevalier, qui remercie très ému. 

Chemins vicinaux ordinaires. — La ques
tion est renvoyée a ta. commission. 

Société les Francs Pêcheurs. — La de
mande de subsides pour l'organisation d'un 
concours de pêche à la ligne sera examinée 
plus tard 

Un nouveau tableau. — Un tableau repré
sentant un épisode de la bataille de Tour
coing, œuvre du peintre Bouttignies, orne
ra bientôt la salle des séances et fera face 
eu tableau de Gustave Grau. Ce tableau ap
partiendra a l'Etat et & la ville. 

Ecole pratique de commerce. — La ville a 
décidé de créer de nouveaux ateliers. Le 
maire propose aux conseillers de votre 
102.000 francs. Cette somme sera prise suc 
ietnprunL 

LES RENTE» DES TRAVAILLEURS Le maire répond & une question posée par 
SUR DU SAVON. — Chez M- Ijénard. un conseiller qu'il est absolument décidé à 

teinturier, 48, rue Larmes. Joseph Lemaire, donner à l'école une grande extension. 
•VI eus, demeurant rue Mortge, cour Deaplan- Rien ue sera ménagé pour atteindre ce but. 
aue, là, est tombé en glissant sur du m o n Quand des initiatives heureuses s e présen-
cauroa et s'est foulé. Je poignet droit. I teroot, fîtes seront too^owe-s Mm «wwaija..,.. 

15 jours de repos. I Le conseil accepte à l'unanimité les prrevo-
PAB, LE SOC. — Chez Olivier, fondeur, I sitions du maire. 340 élèves adultes suivent 

rue de Conslantine, Emile Boone. 18 ans, I les cours de l'école pratique. Ceci prouve la 

LES GRÈVES 
CHEZ LES BACLEURS 

Treize bacleurs de la filature de coton louare, 
rue de la Latte, après avoir travaillé toute la 
matinée de vendredi, se sont mis en grève. Ils 
demandent que leur salaire soit porté de 10 tr. 30 
a U £r. par semaine. 

CHEZ LES FERBLANTIERS ZINGUEURS 
La journée de mardi n'a amené aucune concilia

tion. 
Le syndicat des patrons est en dissolution et il 

est tort probable que la grève ne sera pas lon
gue. Nous croyons savoir que plusieurs patrons 
sont décidés a {aire droit aux légitimes reveodi-
cittona des ouvriers. 

« j 

LICUE VELOCIPEDIQUE 
Partie à Lers le S avril prochain. Les cyclistes 

qui désirent profiter de la réduction du prix en 
chemin de fer sont priés de s'inscrire au siège 
de la Ligue avant le 20 mars prochain. Entrée 
en franchise en Belgique. Cotisation : 0 ïr. 50. 

Le Conseil se constitue ensuite en comité 
cret pour examiner: 1° des états de 0o*es_Kr*0?u' 
vrablés sur chiens : 2" assistance aux vieularôs ; 
3* Soutiens de familles et sursis d appel. 

La séance est levée. 
PARTI SOCIALISTE (?. F. L O.). — las ca

marades sont priés de vouloir bien assister à la 
réunion du groupe « La Fraternelle • qui aura 
lieu aujourd'hui samedi 14 mars, à 8 heures un 
quart précises du soir, chez le citoyeo Martial 
Watteeu, 29, rue Basse. 

Ordre du jour important. 
BOUCHERIE COOPERATIVE DU CSSïCBB. tm 

La circulaire suivante a été distribuée : 
Une conférence sur la coopération sera laite di

manche prochain 15 mars, a 4 heures et demie 
du soir, salle de Mme veuve Gadenne, place da 
la République, par le citoyen Samsou, de Lille, 
secrétaire général de la Fédération des Coopéra
tives du Nord. 

Sans se soucier de l'aisance que nous leur prc>. 
curons et de la fortune qu'ils amassant sur no
tre dos. Messieurs les bouchers ont supprimé 
dernièrement le petit morceau dS viande qu ils 
nous donnaient tous les ans a titre d'étrenaes, 
tandis queux prodiguent l'argent dans te* feux 
qu'ils pratiquent et où ils sont presque tous. 

Nous taisons appel en conséquence à toutes 
te» ménagères et aux père* de jamille, pour 

S9SÊBÊSSBSÊÊSÊSSBSSaÊBÊSSSSÊBÊS» 

pour onnatsènr le décès du à la ruptura ***> 
anôvrtsme. 

Las funérailles du malheureux auront Ht* 
lundi matin, a 9 heures. 

D A N S L ' E N C R E N A C E 
Un accident qu> se traduira nar la perte 

d'un doigt, c'esl-à-dire par une incapacité 
permanente partielle, est arrivé chea Alfred 
Motte et Ge, peigneurs, rue d'Avelghem. 

Sévère Delbarre, 18 ans. Bêcheur, demeu
rant maison Liagre, hameau de la BaHlerie, 
à Waltretrw, o. eu l'index gauche pris entre 
doux engrenages en retirant un morceau de 
laine. 

Il lui faudra deux longs mois avAnt de se 
pjérir eL ainsi cnie nous l evons dit, il res
tera estropié. 

• 
ECHAFAUDAGE QUI S'ECROULE 

Vers 11 heures 30 du matin. Lotus Bottr-
flis, 4? aas, et l^ouis Veibecu. même âge, 
tous deux reiointeurs et habitant 49, rue de 
.l»e/iajn, travaillaient pour le compte de M. 
Alphonse Leclercq, entrepreneur, rue de De. 
nain, à la façade d'une maison rue Saint-
Honorê, lorsque l'échafaudage sur lequel ils 
se trouvaient s'écroula par euàte d e ta cup-
ture d'une nochère. 

l is ont été légèrement blessés. 

I
qu'ils assistent a notre conférence et s'inscrivent 

Les adhésions seront reçues aussitôt la conXé-
rence terminée. 

Pour être coopéraleur, il suffira de verser une 
somme de 1 fr. 50 pour droit d'entrée, et 5 francs 

ce reconnaît 
à sa blancheur 

5275.4 à sa fonte régulière, 
L E U R S R E N T E * 

EN RETIRANT UN MORCEAU DE LAINE. — 
Chez Cautuez et Deiaoutre. filateurs, 15, rue do 
Dragon, Juiia Demeesière, 17 ans, rue Mirabeau, 
à Mouvaux, s'est blessé à l'index droit. 

Douze jours de repos. 
EN HEURTANT UN TAMBOUR. — Chez Juies 

Uesuunont et fils filateurs. rue os Bradford, 
Achille Delgraage, 30 ans, trieur, rua du Dragon, 
6 est blessé au gerou droit. 

Huit jours de repos, 
EN .NETTOYANT UN METIER. — Au même 

établissement. Gabriel Bal, 30 ans. rattache»-, 
rue du Niot, s,est blessé a l'index gauche. 

Huit jours de repos. 

* T . A _ T C I V I I I 
de TOURCOING du 13 mars 1908 

Naissances. • - Leroux Geneviève, rue de Lille, 
93. — Duprei François, rue Winoc-Choqueel, Ils. 

Déeè» — MaUatt Georges, 3 mots, rue da 
Chéne-H'oupline. — Mercier Solanae, 1 mois, rue 
de Gand .— Dhaltuin Auguste. 11 mois, rue dn 
atoquet, 363. — Destombes Louise, 71 ans, rua 
Nationale, 122. — Samyn Octavie, 69 ans. rue 
Nationale. 122. — Casteur Louis. 6 ans, rue Na
tionale, 122. 

LA' VITRIOLEUSE OE ROUBAIX ^ 
Une nommée Julia Deby, le 3 février detv 

nier, dans ua accès de jalousie, lançait ott 
bol de vitriol à la tête d'une nommée Céline, 
Montagne, qu'elle soupçonnait d'avoir de* r*j 
latioms avec son mari. 

La rivale de la femme Deby et ua de s*»1 

amis qui l'accompagnait, furent grièvement 
brûlé* au visage. Les denx victimes de ce dra
me de la jalousie sont encore en traitement! 
à l'hôpital de Roubaix, et on redoute la pend 
de la vue pour toutes deux. 

M. Delalé, juge d'instruction, chargé Bat 
cette affaire, a entendu hier différents té
moins qui ont été confrontés avec la vitrio-l 
leuse. 

La sœur de la dame Montagne, Mme fier» 
montai, Mme Delattre et Degeov, ont fait! 
d'intéressantes dépositions en facreut de la 
principale victime de ce drame. 

La dame Montagne, d'après les témoins qui 
eut en effet des relations avec Deby, aoraic 
éconduit celui-ci lorsqu'elle sut qu'il était ma
rié. 

R eauecop da Docteurs recom 0 Pà laWM «te Jtoantt*. Ma 
laânavM 

tourneur, rue Labniyère. 83, a été blessé 
par le soc de 60ti tour à. la main e t au poi-
«net gauche. 15 jours de repos. 
_ DOIGT ECRASE. — Delannov Raymond, 
52 ans, contremaître, chez Victor Wattre-
loa. entrepreneur, 9, rue Saint-André, a eu 
l'index droit écrasé par une persienne dans 
un bâtiment situé Mo, Orand'Rue, ou il tra
vaillait-

SOUS LA ROUE. — Félix Vandenhoven, 
charretier, demeurant ?, rue de l'Aima, et 
employé chez Carette-Duburcq. rue d'Italie, 
se trouvant au dépôt de la rue Darbo, a eu 
le pied droit écrasé par la roue de w>n cha
riot- J5 jours de repos^ 

LE MAUVAIS PAVE 
Presque chaque jour amène sa chute. Hier on 

a admis à i'Hôtel-Dieu, Irma Verboust, femme de 
ménage, ftgée de 38 ans, demeurant 129, rue 
Pierre de Roubaix, qui, en tombant, s'était frac
turé le coude droit. Elle portait, en outre de for
tes cootusions sur tout le corps. 

SMON LUM1N0L Blanehiur k Ling» 
VICTOR VAISSIÈR 

INFORMATIONS ET COMMUNICATIONS 

. Accident de voiture 
f ta* vieille femme est renversée par une 

voiture, dont une roue lui passe sur la 
jambe droite et l'autre sur la 

poitrine 
"TOer, '«ers 1 heure 15, alors que l es ou-

ISratrs se dirigeaient vers leurs fabriques, 
u n accident qui pourrait avoir des suites 
fort graves s'est produit sur la Grand'Place, 
jjiaste en face de l'estaminet du «Plat d'Or m. 

Une vieille femme de 68 ans. Augustine 
KViienfe, thvierande chez MM. Caftes u et 
«LepiaL rue Ktîll, demeurant rue Newton, 
txxir Daynes, 2, traversait la place, se ren
dant à son travail. 

Ponr être sûre dé marcher tranquille et 
• a n s crainte d'accident, d i e s'empressait de 
flagner le trottoir e t . , c'est iuste au mo-
jrnent où elle allait l'atteindre aue l'accident 
jae produssiL 

Un earnton appartenant ô MM. E. et A'-
Constant, blanchiaseors de lince À Lomme, 
jAesoendait justement la Grand'Place, se dt-
«Tageant vers la rue Neuve. Les chevaux el-
Ssteait an trot. 

7\ogustine LacftciWe ne vit pas la voiture 
• I le conducteur n'aperçut pas la pauvre 
femme qui, tamponnée, roula sur le sot. 
. ' lAnx erls poussés par In vieille femme et 
par les témoins de l'accident, le conductenr 
•'empresea dTarréter. n était malheureuse-
tnent trop tard ; une roue de devant était 
passée' sur le pied droit et une roue de der-
fRra BUT la poitrine d'Aosrustine Lachenie. 
' ate un clin d'œtl, plus de cinq cents per-
pomtes étaient rassemblées et la victime 
transportée à l'estaminet du «Piaf d'Orn, 
ira le9 docteurs Delattre et Dunrô ne tarde-
rsot pas A la rejoindre. 

Ha ont relevé une forte olaie S la jambe 
•roite et craurnent des lésions internes 0 0 
uwjnnnyn par le passage de la grande roue 
• o r (e corps de ta tisserande, 

CeSe-ei, après avoir reçu les premiers 
aflUiev a été transportée en voiture à son do-
tnieUe. accompagnée par son fils, qui se 
•couvait près d'elle au moment de l'accident. 

A C 0 I D E N T A U P A L A I S M U N I C I P A L 1 

On ne les compta phi». Jeudi, vers 2 hetf-
MB) 4e l'apres-roidi, Amand Fourligny» âge 

CERCLE MODERNE. — Ce soir à' huit 
heures trois quarts, réunion générale. Situa
tion de la Société. Renouvellement du Comité 
Voyages d'été. 

ECOLE NATIONALE DES ARTS INDUS
TRIELS. — Lee auditeurs des Conférences 
du Cours de teinture du dimanche, sont avi
sés que M. Lagache, professeur, empêché, 
ne fera pas son cours dimanche 15 mars. Le 
cours reprendra le dimanche 22 couranL 

LES XL DE ROUBAIX. — Dimanche 15 
mars, à dix heures et demie très précises du 
matin, répétition obligataire au Café Fran
çais, Grande-Rue. Présence rigoureusement 
exigée. 

vitalité de cette école qui rtspoud à de muiti 
pies besoins. 

Collège de jeunes lilles. •— Les crédite 
supplémentaires sont votés.-

Construction d'une école de biles à la Mar-
lière. — La construction d'une école mater
nelle était décidée depuis longtemps. On re
marqua que l'école de filles de la Croix-Rou
ge était encombrée. Le maire demande au 
conseil de voter les sommes nécessaires h 
l'édification d'une école à La Maruère. Adop
té. 

Ecole de garçons de la Croix-Rouge. — Un 
agrandissement s'imposait. Les anciennes 
classes ont été refaites. 40.000 francs sont 
votés pour faine faoe aune dépenses. 

Un conseiller demande que l'on pave lea 
cours d'école ; le maire explique que cette 
mesure n'est pas indispensable. Du gravier 
suffit La dépense qu'entraînerait un pava
ge serait trop considérable. 

Eclairage à incandescence dans les écoles. 
— Le maire énonce les avantages de l'éclai
rage à incandescence. Il propose que Ton 
établisse des becs avec manchons. Aœptê. 

Mot k Roïte-Toraiiig 
CONSEIL. 

CHOIX 

MUNICIPAL 

MOUVEMENT SOCIAL 
FANFARE « LA PAIX » Dimanche 15 

courant à trois heures réunion de tous les 
musiciens, tambours et clairons, pour la pe
tite sortie qui aura lieu avant le concert 

SYNDICATS DES MAÇONS. — Aujour
d'hui samedi 14 mars, a 7 heures et demie 
du soir ,grande réunion syndicale organisée 
par le syndicat des ouvriers maçons de Rou
baix, en son local ,rue Decrême, 162, sous 
la présidence du citoyen Auguste François, 
«t avec le concours assuré du citoyen Gus
tave Doise, membre du Cercle d'Etudes So
ciales. 

SYNDICAT DES OUVRIERS JARDI-
NIERS. — Séance extraordinaire, aujour
d'hui samedi 14 mars, à sept heures et de
mie du soir, chez Glovis Clarisse, rue du 
Moulin, 73, a Roubaix. 

Ordre du jour : Décision à prendre sur la 
réponse des patrons. — Rapport de la délé
gation. 

Théâtre, Fêtes et Concerts 

THEATRE DU FONTENOY 
Dimanche 15 mar3, à 6 heures, pour la clôV 

ture de la saison théâtrale et les adieux de la 
troupe, représentation a prix réduits : L'AS
SOMMOIR, drame en 5 actes et 9 tableaux. 
— JENNY L'OUVRIERE, drame en 5 actes. 

A' L'HIPPODROME 
Dimanche 15 mars en matinée, tournés 

Blanche Doriel : LA PETITE FONCTION-

Les nouveaux Chevaliers 
. B la Lésion d Honneur 

Parmi les nouveaux chevaliers de la Légion 
d'bonreur, dont nous avons publié hier la liste, 
figurent MM. Victor Flament et Gustave Grau. 

M. VICTOR FLAMENT 
Né & Tourcoing le 7 août 1839, M. Victor Fla

ment s'engagea è 18 ans et quitta l'armée cinq 
ans après, avec le grade de seraent-major. Il fut, 
emplovè a, la mairie de 1883 è 1887, puis fut cais
sier adjoint a la Caisse d'épargne, de 1887 a 1893. j 
Il entra au Conseil municipal en 1896 et fut réélu 
en 1900 et en 1904. 11 est adjoint au maire depuis 
1900. En 1904. il posa sa cardidature au Conseil 
eénéral, dans le canton de Tourcoing-Sud, et tut 
élu II est depuis l'année 1907 directeur de la 
Caisse d'éparqne qu'il administre députa le mois 
de janvier 1898. M. Flament est en outre membre 
du bureau d'administration du lvoée et du col
lège de jeunes filles et délégué cantonal. M. Fla
ment prit une grande part a l'organisation de 
l'Exposition des Industries textiles, n y fut mem
bre du jury supérieur, président de fa commis
sion des fêtes et vtee-présioent du comité d'orga
nisation, n avait obtenu les palmes académiques 
en 1903, fa mettante d'argent de la mutualité en 
1905 et avait été fait chevalier de l'ordre de Med-
jidiô en 1907. 

M. GUSTAVE GRAU 
Né S Haiibourdin le 27 lévrier 1873. M. Gustave 

Grau suivit à Paris les cours des maîtres Bonnat 
et Maignen et fut très jeune lauréat de l'école 
des Beaux-Arts. Parmi les œuvres délicates, pit
toresques et souvect puissantes où s'affirma sa 
précoce maîtrise, mentionnons : L'Fnferremeuf 
d'Attila, 1897 — Chanson du Soir, 189B — Bal-
trneuses, 1899 — Archers flamands, t900 — Fetrit-
les d'automne. 1900 — La Chasse, 19Û1 — La 
Dcule * Pont-à-Vendin et Fours à coke, 1903 — 
nioes de rgacout. checaua de hdtage et mareM 
d"Fpr«s, 1905 — J?n Famille et Portrait de mon 
père. 1906. . . 

Il faut y ajouter plusieurs portraits S'une lao-
ture savoureuse et hardie. 

M. Grau obtint plusieurs mentions et médaillée. 
mai9 les succès rapides, mil perdïrert tant de 
jeunes maîtres, ne le grisèrent pas. n continua 
tranouillement sa tache nvw; une probité et une 
activité purement admirables. La distinction dont 
il vient d'être l'objet récompense plusieurs aimées 
de recherches laborieuses et de belles réalisa
tions. 

Chargé par la munlotpnlîhs en 1907 de fixer le 
souvectr de la visite du Président de fa Républi
que è l'Exposition des Industries: textiles, il siac-
quitta brillarnmenl de cette tache difficile. La' 
où tant d'autres n'eussmt trouvé que le motK 
d'une œuvre pcclve et plate, Gustave Grau dé
couvrit le prétexte d"un merveilleux panneau 'dé-
eorsUf. Son orovre, qui constitue une vraie Wte 
des «ouleur» ornera bientôt la salle de déffbé-
ratlons du Consed munie ton!. KRe demeurera 

le souvenir de rTaraoslMw.» se sera effacé r Î A Ï R E o ^ t a e o S a c ^ * ^ ^ ^ 

Séance du ts mars 1908 
La séance est ouverte a 8 heures du soir, sous 

la présidence de M. F. Desbarbteux, 
Présents : MM. Dujardin, Bargibaut. DobUl, 

Liétard, Déjardin, Lecrinier, Desbarbieux, Du-
lorest. Carton, Muluez, Bubourg. Uénard, Col-
pin, Wlttebolle, Deteporte, Saélae. _ „ 

Absente : MM. Debry, Haluin, Baeketaodt, De-
cleroq, Dewuysl, Debbek, Basquio. 

M. ta Maire déclare la séance ouverte. 
Le procès-verbal de la demièra séance est n» 

et adopté. 
Des observations sont faites par M. Carton et 

M Dotatn. 
Le Conseil examine ensuite Tordre du jour. II 

approuve les conclusions du rapport de la Com
mission des finances concernant plusieurs modi
fications demandées par M. le Préfet sur le bud
get de 1906. 

Les fournitures diverses employées par le ser
vice des eaux en 1904, 1906 et 1906, se trouvant 
en état de réception, le Conseil approuve le dé
compte et le procès-verbal qui s'y trouve joint. 

Le Conseil approuve l'assurance accident con
tractée avec la Compagnie « L'Abeille . pour 3 
cantonniers, 1 fontainier et un gardien au cime
tière. On demande que les gardes-champêtres 
soient assurés également 

L'assemblée persiste dans le prix de 10 francs 
offert a M. Duthoit, propriétaire, rue du Créchet, 
pour le terrain qu'il désire céder a ta. voie pu
blique. 

Bassins de decarfaiion. — Le Conseil preno 
acte des lettres du service des ponts et chaus
sées (navigation). M. le maire fait remarquer que 
ces bassins sont a l'étude et que M. Hannotin, 
architecte à Lille, a été chargé d'étudier ce pro
jet qui comporte une dépense évaluée a 50 ou 
60.000 francs. 

Une demande relative aux dépenses d'adminis
tration du Conseil des prudhommes réorgaoi-

Le Conseil décide de voter 0 fr. 10 par électeur, 
soit 130 francs. 

Le Conseil repousse le projet do modification 
d'alignement du chemin d'intérêt commun 143, 
de Wambrechies à Hem, l'exécution de ce projet 
qui n'est pas de première utilité devant grever 
lourdement le budget communal. 

Divers crédits se montant a 2.908 fr. 38, somme 
è prélever sur l'excédent au 31 mars, aont o » 
verts. 

Les demandes de subventions pour tir et ducas-
ses particulières ne sont pas prises en considé
ration. Leur acceptation constituerait un précé
dent onéreux pour les finances communales. 

Est approuvé le compte-rendu des dépenses im
prévues e'élevant a 1.187 fr. 63. 

Communications diverses 
Le Conseil demande a Tadministralioa ae se 

renseigner auprès de M. l'Inspecteur des Ecoles 
pour la création de cours de gymnastique dans 
les établissements scolaires de Croix. 

Une demande de la Compagnie des sapeurs-
pompiers pour bénéficier des avantages offerts 
par ta Caisse générale des pompiers de Francs 
est renvoyée à la Commission des finances. 

Un vœu est émis pour que ta train direct (car 
blanc) soit maintenu. 

. Ï 5 a J S k * 8 * 1 « N"3"1 Touriste » est lue. Cette 
lettre est renvoyée a l'administration municipale 
pour ta suite a donner. 

La demande de M. Jean Debeir est renvoyée S 
la Commission des finances. 

Le Conseil revient encore sur la question des 
bouchers. La question est soulevée par M. Bargi
baut qui plaide la cause de ces commerçants. 

M. le Maire réfute M. Bargibaut et le Conseil 
passe a l'ordre du Jour. ^ ^ 

M. Dubourg dépose un projet de représentation 
proportionnelle ; il en donne lecture. Le Conseil 
donne acte a M. Dubourg de son proJeL 

M. Mulliez demande la construction d'un puits au»f l l2f%0- £ ? • Proposition ntart pas adoptée. 
._**• 5aSM e .d e v e 'oPPe une proposition qui sou-
l«w lliitarité. Cest une mercuriale «outre les 
abus de 1 administration municipale. 

Cette proposition reçoit l'accueil qu'elle mérite ; 
eue est rendue a son auteur qui a obtenu 2 voix, 
taide&o* et celle d'un da se» collègues delà, 0 * 

pour Faction. 
Le Conseil d'administration. 

ETAT-CWIL du 13 mars 1908. — Naistanee. — 
Léman Marie-Madeleine, rue Jacquard, 25. 

Décès. — Lambrecbts Emérence, 25 ans ména
gère rue Verte 20. — Cortequisse Marie-Louise-
Eugénie, 38 ans, ménagère, rue Hoche, 10. 

L E E R S 
VAGABONDAGE. — Les gecdarmes ont arrête 

hier matin à Leers le nomme Charles Demeure, 
46 ans, journalier, sans domicile tue, pour ya-
gaboodage et mendicité. 

UNE SERIE DE VOLS. — Les rôdeurs de fron
tière ne perdent certes pas leur temps. Depuis 
un moment ils meUent en coupe réglée les cla
piers et poulaillers des gens qui habitent la limite 
du territoire. 

Voici leurs exploits d'une seule nuit dans le 
hameau de la Petite-Frontière : 

Chez Jules Libbrecht, les malandrins lui enle
vèrent cinq poules d'une valeur de 15 fcancs. — 
Chez M. Achille Pottier. quatre poules d'une va
leur Se 15 francs. — Chez M. Louis Bourgeois, 
une lapine et sept jeunes d'une valeur de 6 tr. — 
Chez M. Jules Hospel. un coq de combat et une 
poule, valeur 15 francs. — Chez M. Jean-Baptiste 
Deracmois, deux hectolitree de charbon, d'une 
valeur de 6 francs. — Chez M. Alphonse Bailleul. 
50 kilos de charbon et chez Mlle Adèle Delreux, 
douze poules et uo coq, d'une valeur de 35 francs. 

WATTRELOe 
LA FRAUDE. — Les préposé» des douanes 

Jean Gauréne et Jeao-B&pUste Delekeaaèe, de la 
brigade de Roubaix, ont arrêté hier, vers six heu
res du matin, rue Martel, le nommé Fleury De-
croix, 26 ans, journalier, demeurant à Roubaix, 
rue de Flandre, qui était porteur de 14 kilos da 
calé vert, d'une valeur de 42 k-anca. 

— Hier matin deux préposés de la brigade 
mobile de Roubaix. ont attaqué, pavé des Bal
lons, un garçon et une IiUe qui ont pris la fuite 
et se sort réfugiés dans une maison de ta rue 
Nadaud. Comme les préposes ne pouvaient pas 
pénétrer dons la maison, ils ont requis le com
missaire de ponce qui est venu faire une perqui
sition. Du café ayant été trouvé dans leur cham
bre, les deux jeunes gens ont été conduits a la 
caserne de la rue d'Alger, a Roubaix 

ACCIDENTS DU TRAVAIL. — A la « Brasserie 
Wattrelosieime •, située rue de l'Industrie, 126, 
un laveur de torneaux, Denreep Alphonse, âgé 
de 37 ans, demeurant K \\ attrelos. rue de Rou
baix, cour du Cordier, 7, s'est blessé au pied en 
lavant un tonneau. Plaie contuse de ta face dor
sale du pied droit. Dix jours de repos. 

— A la filature Lecleroq-Dupire. située rue de 
l'Industrie une soigneuse. Nutte Maria. Agée de 
T. ans. demeurant a Wattreios, rue de la Bail-
lerie, s'est blessée au médius gauche en remet
tant une corde a une broche de son métier. Pa
naris du médius gauche. Huit jours de repos. 

ETAT CIVIL du 13. — -Naissance. — I Cantine 
Ver mers, su Peut Tournai, 

Publication. — Louis Vanmeeneo, tisserand, 
et Marie Barbieux, piqûrière. 

Décès. — Octavie V andenorouck, 67 ans, a. ta 
Martetotte. au Arthur Masure!, 12 ans, a la Mar-
«ièro. 

LANNOY 
TRIBUNAL DE SIMPLE POLICE 

Président : M. Payen, juge de paix. — Ministère 
public : M. Joly, maire de Lannoy 

Les droits des travailleurs. — M. Léon Bous-
semart, marchand de déchets, à Lys, pour ne pas 
avoir chauffé son ateiier. défaut de vestiaire et 
de lavabo, engrenages insuffisamment garantis, 
défaut da ventilation pour l'évacuation des pous
sières, cinq amendes de 5 fr. 

— M. Léopoid Sohepens. marchand de déchets, 
à Lys, pour défaut de cabinets d'aisances et ate
lier non chauffé, deux amendes de 5 fr. 

— Ernest Assmquant a fait travailler un ou
vrier le dimanche. 5 fr. 

Vitesse exagérée. — M. Masurel-Leclercq, pour 
vitesse exagérée avec son auto, 10 tr. d'amende. 

— Georges Baoquet. vitesse exagérée. M. Bac-
quet est en récidive. 100 fr. d'amende et 1 jour 
de prison. 

Aflaires diverses. — Henri Dechiraux a jeté 
une panne sur le bras de Mme Duhaut, puis l'a 
injuriée. 3 tr. pour jet de panne et i tr, pour 
injures. 

— 3 jours de travail a Demouvaux pour vio
lences sur M. Canette. 

— La Société coopérative 3e charbon ô"tlellem-
mes était poursuivie pour défaut de bascule sur 
son camion. M« Balavorne avait défendu les inté
rêts de la société en disant que la coopérative 
ne vendait pas mats qu'elle distribuait le charbon 
acheté par les coopérateurs. La société est relâ
chée des poursuites sans dépens. 

La même société est condamnée a 1 fr. pour 
roues trop larges a. un camion. 

— François Rys, pour ivresse et tapage, 5 fr. 
pour ivresse et 11 fr. pour tapage. 

— Pour fermeture d'estaminet après l'heure, 
I fr. è Louis Detahoutle et a, Félix Duec. 

— Pour abandon de voiture, 3 fr. a Joseph4 

V'andenhende. 
— Pour ivresse et scandale, deux amendes da 

5 tr. à Paul Decoureelte. 
— Pour attelage de chiens, 1 fr. S Mme Dooage, 

deux amendes de 5 fr. à Jean Pottier. 1 fr. et 
Mme Meurisse. deux amendes de 1 fr. a Florl-
moed Découtgniee, I fr . à Henri Deneavtlle, 1 tr. 
il Joseph DeDiuvenne, deux amendes de 1 fr. a 
Georges Duclairfez et 1 fr. a Aimée Pesqulns. 

— Mme Glorieux, 5 fr. pour avoir donne a boire 
S un homme lyre. 

— Mm» Tack. pour, ivresse et violences, 3 fr. 
et 3 jours de travail. , _ , „ 

MOUVAIT» 
UNE MORT SUBITE A L'HOSPICE. — Ven-

drèdl matin, vers 3 heures et demie, se sentant 
indisposé, un pensionnaire de l'Hdpkse, M. Henri 
Déraln, âgé de 68 ans, célibataire, m leva et 
suivit & la cuisine un de ses camarades, M. Pierre 
Desrousseaux. . , 

A peine y étaient-Ils arrivés que M. Deraln 
s'affaissa. Aux appels de M. Desrousseaux, Mme 
Lecroaert. directrice de l'Hospice, se leva et s'em
pressa auprès cru malade. 

* **. le docteur Vincent fat mandé et n'arriva que 

IMBUISAIJX 

Tribunal CtrceeUtniel de Lille 

une femme reiéguable 
Cûrierâ Ludivïne, 3a ans, haL-iutot temporaire

ment rue de la Oare à Koabaix. ne parait paa 
être da ce» cheuis ecuoauto*!;» ou ;***.£ aimait» 
sur tesquee? s'apuoy.ent **̂> itmiiusU». 

bile a judqu ici aoujuru, euxr autre», des DitBr 
damnations a 4, 6 et 6 oioià ue uiisoa. 

tlle comparait pour toute une s<«e de faits qui 
dénotée! une auuace rare et une ingwuohité que 
lui eo/ieroot les eeuruus utaio. pourkuu, lerbta* 
en rusefi. 

t n novembre 1906, elle se présentait caei Mme 
Coliet, cabureuére, rue rtsUait, a ce utuuwat. aii-
tee et venant de *Jtw une avave opération, a i e 
1 appela lamilibrement du nvain de Mme reroi-
naiid, et expuqua quelle etart Mme Paul, temaio 
d'un employé de la poste, elle avait dea achaiei 
a ta*e et insutusauiuieat d'onjeLt, elle s e i u » -
niettre S7 liante et disparu*, ou -ta cuerceorut 
encoie. si dauires faits oe l'avaient lait omîtes 
ructrnuijexit. . « ,, 

t>orue en décembre de la prë>on de Douai, eue 
se iaisait leuietuw a condition caez M. Connu, 
bijooUui-, un uoue-agare et quaue baguas ea 
double. 

Munie des bagues, eiie alla CIKM Mme Boudea. 
cabaittiére, et coumus pté^uemaienl eu* pn«-
Vexla des achats laissant eu gage duce somme 
de 5 francs qu'elle se ht remettre une bague eu 
doujbte valant 1 tr. âO. 

sortant de la et se servant du nom de la débi
tante dont eiie venait de faire ainsi donnais-
bunoe c e aûa ofaez Mute .Mercier, inarcuanu* 
de ctiùuboures, et se fit îeineUre pour Mme Bou-
den, sa cousine, deux paires de caoutchoucs. 

Toujours pour Mme Boudea, sa cousiae, etèe, 
demanda et obtint un r-haimau chez Mlle Mura*11. 
orande-Mue, des vêtements à la • Peti» Jean-
neUe -, du ruban, un portemonnaie. des cola, OH 
boucles doreUle», «te-, chea MmeiHocoeoea, 

Laudaoa des mensonges ta cent lemojldé-
conoarte, eue dément et injurie piesque «otitaj 
ses victimes qui ne peuvent s empêcher de nrs. 
tant pour ta flacon dont etkae Juveat Jeetaas ou* 
pour Wproteslauons indittoees de ce bandit en-
^ La°ieuniie Corters est aussi en ruoture de ban 

L'.ie peut'se tciiciier de ce que ta lot moderne 
ne permet pua de reetguer les femmes et s'eo 
lue avec un an de pneon et vingt ans d'iatar-
dicttor. de séjour. 

Etant étrangère et déjà expulsée, cette dariasTtl 
peine est toute piakuuque. 

LE COUTEAU A ROUBAIX 
Dans la nuit du 2 au 3 février, vers deux bat** 

res et ueuue, M. Cnudde, passant rue de Lannoy, 
près de la rue de la Tuilerie, tut sans moul, anus 
même qu'un mot eut ete prononce, trappe 00 
trois coups de couteau a la poitrine et au braa 
gauche par le sieur Léon Chrii liaaun. 34 ans, tta-
serard. qu'un de ses camarades désarma et em
mena aussitôt. ' 

Ce tut le camarade, encore nanti du couteau 
de Chnstiaens, qui fut arrête le premier par m 
police et le coupable en profite pour jeter ta sua» 
picion sur ceux qui survinrent et relèveront 
Cnudde. . . . 

Ce dernier avait un poumon perfore, lut cinq 
jours entra la vie et la mort et perdra sans douter 
l'usage d'un braa. 

Le tribunal applique S Chrisuaens. déj» ooo-
damné antérieurement, une condamnation à la 
mois de prison qui ne parajtra certes pas exa
gérée. 

LE COUTEAU A LILLE 
A côté du drame, te vaudeville. 
Adèle Cardinas, 44 ans, fille soumise, rue Ma-

xagran, 4 Lille, avait été lâchée par son amant. 
César hmoamp-i. avec lequel elle vivait députa 
huit ans. 

L'outrage était énorme et exigeait du sang;, 
aussi le 13 février, vers minuit, le reccontrantr 
rue de Jultera, lui plantait-elle son couteau dans 
te cou, près de la carotide. 

— C'est en échange de toutes les danses qu il 
m'a données quand j'étais saoule, dit-elle. 

César Descamps déclare qu'a ne tut paa gra
vement blessé. 

— Etes-vous remis ensemble? demande M. a» 
Président 

— J' vous crois, répond Adèle Cardinas. noua 
avons encore couché ensemble cette nuit 1 

— Cela se voit, fait observer M. Meusjr, votre 
amant s'empresse de s'asseoir a coté de vous. 

— Bah I tait Descamps, philosophe, on en a 
tellement l'habitude 1 

Le tribunal met fin à la gaieté bruyante da 
l'auditoire en infligeant 15 jours de prison à ta 
fille Cardinas. 

Pour se venger, celle-ci menace de lui « COJMM 
des claques à la sortie >. Et la salle se tord. 

AFFAIRES DIVERSES. — Desroet François* 
47 ans, démolisseur, a vote a M. Chivorex, méca
nicien a Lille, une certaine quantité da cuivra 
revendu pour 9 fr. 50. Il est condamné a 3 moi» 
de prison. Priem J.-B., son neveu, poursuivi aveu 
lui, est acquitté. 

— Graux J.-B., 51 ans, négociant en spiritueux 
è Tourcoing, poursuivi pour avoir vendu a sent 
clients détaillante et épiciers, un composé da> 
30 % dé vinaigre et 70 % de vinaigre d'alcool sou* 
le nom de vinaigre de vin, est condamné a 200 fr. 
d'amende, une insertion du prix de 100 francs 
dans les journaux Réuett, Bcho, Progrès et Di~ 
pèche. 1 

Comtnerçar.te 1 changez vos étiquettes, ta ré
pression commence 1 

— M. tàauebex Em., 41 ans, déménageur, se» 
cusé du vol d'une montre et d'une chaîne en or, 
au cours d'une opération de son métier, est M» 
quitté. 

— Trente troncs d'amende S Henri Dupré, 19 
ans émoucheteur a Mons-en-Barœul, pour coupa» 

—' Dauzac Jean, 40 ace, colporteur, rue Tta> 
bigo, a Paris, ce déséquilibré qui majora ta cahV 
fres des bons-poste jusque 45,000 pour 2 franes, 
est condamné a 3 mois et 1 Jour de prison. 

- . Huit jour» à Laurier Julien, 63 ans, tonna» 
de peine, pour outragea è la gendarmerta et 
ivresse. . —,. ~m . ._ ,» . 

— Vingt jours avec sursis A Lablond Marie, 
30 ans, ouvrière de fuatu^e. pour vol de eboao» 
lat chez Mme Danel, épicère a Lomme. 

— Quarante-huit heures a Fernand Délabrer, 
39 ans, teinturier, sans domicile, ponr vagabon
dage. 
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